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Résumé 

Un nouvel hybride naturel de Cattleya, entre C. kerrii E.G. Brieger & 
H. Bicalho et C. schofieldiana Reichenbach f., originaire de Bahia (Brésil), est 
décrit. Une note sur l'hybridation naturelle chez les orchidées brésiliennes 
accompagne la description. 

Abstract 

A new natural hybrid of Cattleya, Cattleya kerrii E.G. Brieger & H. Bicalho 
and Cattleya schofieldiana Reichenbach f., from Bahia (Brazil), is described, 
with comments about natural hybrids of Brazilian orchids. 

Sumârio 

Uma nova espécie de hibrido natural de Cattleya, C. kerryi E.G. Brieger & 
H. Bicalho e C. schofieldiana Reichenbach f., originâria da Bahia (Brasil), é 
descrita, com comentârios sobre a hibridaçâo de orquideas brasileiras. 


Introduction 

On note dès le 19 ème siècle des descriptions d'hybrides de plusieurs espèces 
brésiliennes, notamment dans le genre Cattleya : C. hybrida Veitch, C. lucieniana 
Reichenbach f., C. dukeana Reichenbach f., C. xbatalini Sander & Kraenzlin, 
C. venosa Rolfe, C. tenuata V.R Castro & Campacci, certains, comme C. brasi- 
liensis Klinge et C. dolosa Reichenbach f. étant considérés comme bonnes 
espèces par Braem (1986). En étudiant des spécimens de C. schofieldiana 
Reichenbach f., ainsi que de C. kerrii Brieger & Bicalho, espèce confinée au 
sud de Bahia, nous avons repéré une plante présentant des caractères 
intermédiaires entre ces deux espèces, ce qui nous a amenés à la considérer 
comme un hybride non encore enregistré dans la littérature ni en herbier. 


1 : manuscrit reçu le 11 novembre 2003. 
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Cattleya xvarelae V. P. Castro & Catharino hibr. nat. nov. 

Floribus médis inter species quae ascendentes sunt: Cattleya kerrii et Cattleya 
schofieldiana. 

Holotypus : Brésil - Bahia ; la plante nous a été fournie par Onofre Varela et a 
fleuri en culture le 1 er novembre 2003 (Holotype : SP). 

Description 

Plante épiphyte haute de 23-30 cm ; racines de 3 mm d'épaisseur ; rhizome 
long de 1 cm ; pseudobulbe cylindrique, jusqu'à 30 cm de longueur pour 0,7 
cm de largeur, uni ou bifolié ; feuilles coriacées, lisses, elliptiques, 12 cm x 4,5 
cm de largeur, aiguës à l'apex ; inflorescence sessile, biflore, émergeant de 
l'apex du pseudobulbe ; spathe allongée, de 5 cm de longueur et 0,9 cm de 
largeur ; ovaire pédicellé, long de 5 cm ; fleur ouverte, rose, le lobe médian 
blanc avec des lignes pourpres ; sépale dorsal oblong-lancéolé, aigu à l'apex, 
de 6,5 cm de longueur pour 1,4 cm de largeur ; sépales latéraux falciformes, 
asymétriques, aigus à l'apex, 4 cm de longueur pour 1,7 cm de largeur ; 
pétales oblongs-lancéolés, asymétriques, aigus à l'apex, de 5,5 cm de longueur 
et 1,8 cm de largeur ; labelle trilobé, les lobes latéraux repliés vers le haut 
pour envelopper la colonne ; lobe médian semi-orbiculaire, long de 1,4 cm 
et large de 2,2 cm, avec en partie médiane une veine profonde qui divise le 
lobe en 2 parties, marge frisée ; lobes latéraux réniformes, arrondis à l'apex, 
de 3 cm de longueur pour 1,2 cm de largeur ; en partie centrale du disque, 
4 veines longent l'axe du labelle vers l'apex ; isthme entre les lobes latéraux 
et le lobe médian de 1,4 cm de longueur et 1,1 cm de largeur ; colonne 
triangulaire, plutôt courbée, blanc légèrement teinté de rose, de 2,5 cm de 
longueur pour 1,4 cm de largeur ; anthère blanche, semi-quadratique ; 
pollinies 4, jaunes ; cavité stigmatique triangulaire, concave. 

Voir figure 1 et photographies page 46 (ph. V.P. Castro Neto). 


Distribution 


Bahia. Dans le village de Mainha, près de la 
ville de Ilheus, au niveau de la mer. Climat 
humide. Floraison en octobre - novembre. 

Etymologie 

Nommé en hommage à Onofre Varela, orchi- 
dophile brésilien qui contribue beaucoup à la 
connaissance de la flore d'orchidées du Brésil. 
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Fig. 1 : Cattleya xvarelae V. P. Castro & Catharino 

a : plante - b : sépale dorsal - c : pétale - d : sépale latéral - e : labelle - f : colonne - g : anthère - 

h : pollinie. Dessin V. P. Castro Neto, d'après le type 
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Discussion 

Chez le spécimen étudié, la fleur, avec sa couleur rose, ressemble à celle de 
C. kerrii, mais elle est beaucoup plus grande, les pseudobulbes sont bifoliés, 
le lobe médian du labelle n'est pas courbé (mais au contraire plan, comme 
chez C. schofieldiana ), l'isthme entre les lobes latéraux et le lobe médian est 
long, évoquant celui de C. schofieldiana. Nous ne pensons pas que ces hybrides 
naturels puissent conduire à la formation de véritables espèces botaniques 
au fil des générations, malgré les avis contraires, tel que celui de Braem ( op. 
cit.) sur C. brasiliensis et C. dolosa, fondé sur l'existence de populations hybrides 
dans des régions où les parents n'existent plus ; c'est le cas d'une population 
de C. dukeana Reichenbach f. dont des spécimens, originaires d'une localité 
où l'on n'a enregistré ni la présence de C. bicolor ni ni de C. guttata , furent 
collectés dans les années 1990 par Osvaldo Cassola. La description de cet 
hybride, associée à d'autres cas déjà décrits, nous laisse penser que, 
lorsqu'il y a sympatrie et coïncidence des périodes de floraison, des 
hybrides sont normalement observés, ce qui montre que les pollinisateurs 
ne sont pas toujours aussi spécifiques qu'on l'admet généralement pour les 
orchidées (Pijl & Dodson, 1966). Une différence de périodes de floraison 
peut être un facteur d'isolement reproductif des espèces, mais, comme elles 
présentent parfois d'amples variations, l'hybridation naturelle reste un 
phénomène plutôt commun. Dans le cas de C. xvarelae, nous n'avons trouvé 
qu'un individu doté de caractères intermédiaires. Avec le temps, la dilution 
du génome hybride conduit probablement à une occurrence faible et 
temporaire, avec extinction du phénotype hybride, comme l'ont suggéré 
Pabst & Dungs (op. cit.). Ceci étant, l'existence de populations hybrides 
fertiles, se reproduisant au point qu'on ne trouve plus les parents qui en 
sont à l'origine, nous donnent à penser, comme Braem et même si cette 
question nécessite des études complémentaires, qu'il pourrait s'agir de 
bonnes espèces. 
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(1) Cattleya kerrii Brieger & Bicalho (2) Cattleya x varelae V.P. Castro & Catharino 



(3) Cattleya schofieldiana Reichenbach.f (4) Schluckebieria araguaiensis (Pabst) Braem 


(1) (2) (3) : ph. V.P. Castro Neto : voir article page 42 
(4) : ph. G. Chiron : voir article page 47 
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